
L'ÉPÎTRE DE JUDE (2) 
Lecture 8 à 16 

 
Nous avons vu la semaine passée, v.1 à 7, que le nom de Jude signifiait "Il sera Loué", qu'il 
était frère de chair du Seigneur Jésus, mais aussi de Jacques, de José, de Simon et de plusieurs 
sœurs (Mat.13,55-56). Nous avons également vu son humilité, ne faisant pas état d'être au 
dessus des autres du fait de sa naissance de la même mère que Jésus, lequel était Fils de 
l'homme quant à la chair, par Marie, Fils de Dieu quant à l'Esprit, puisque dans le sein du Père 
toute éternité. 
 Nous avons ensuite constaté qu'il adressait son épître à ceux qui sont appelés, aimés de Dieu 
le Père, et gardés pour Jésus-Christ. Puis son exhortation à combattre pour la foi transmise 
aux saints une fois pour toutes.  
Enfin, Jude a porté l'attention des croyants sur le jugement qui atteindra les incrédules, 
comme il a atteint les anges qui n'ont pas gardé leur dignité. Pour être bien compris dans sa 
démarche, il leur fait un rapide cours d'histoire du passé, bien qu'ils sachent toutes ces choses. 

 
Maintenant, v.8 à 16, Jude poursuit son exposé en rappelant que, bien que sachant toutes ses 
choses, notamment jugements affairant à l'incrédulité, il dépeint les incrédules et les 
moqueurs comme s'enfonçant toujours plus dans leur déchéance.   

 
Le v.8, mentionne l'enchaînement d'attitude néfastes par les rêveries.  
Il est intéressant de voir ce que l'Éternel disait au sujet des gardiens religieux d'Israël en   
Esaïe 56:10 Ses gardiens - ou mercenaires Jn.10,12 - sont tous aveugles - qui conduisent des 
aveugles Mat.15,14 -, sans intelligence ; Ils sont tous des chiens muets - c'est fort comme 
qualificatif, chien, bête impure, incapables d’aboyer - d'avertir -; Ils ont des rêveries, se 
tiennent couchés - position des morts, et non debout -, aiment à sommeiller. 11  ... Ce sont des 
bergers qui ne savent rien comprendre ; Tous suivent leur propre voie ( leurs rêveries et non 
mes voies Es.55,8) chacun selon son intérêt, jusqu’au dernier : 12  Venez, je vais chercher du 
vin, et nous boirons des liqueurs fortes ! Nous en ferons autant demain, et beaucoup plus 
encore ! Les doctrines plus enivrantes les unes que les autre pour être comme Dieu (Gen.3,5). 
C'est là un mal terrible qui rend incapable de comprendre Dieu et de se soumettre à sa volonté 
au jour de la tentation, de l'épreuve.  
 Rom.1,21-22 : ils se sont égarés dans leurs pensées (rêveries), et leur cœur sans intelligence 
a été plongé dans les ténèbres - baptême !. 22 Se vantant d’être sages, ils sont devenus fous.  

 
v.8  Conséquence des rêveries : ces hommes souillent pareillement leur chair. C'est ce qui est 
aussi écrit en 2 Pie,2,20 En effet, si, après s’être retirés des souillures du monde, par la 
connaissance - qui enfle (1Cor.8,1; Deut.8,14 prends garde que ton cœur ne s'enfle) et non 
par la foi - du Seigneur et Sauveur Jésus-Christ, ils s’y engagent de nouveau et sont vaincus, 
leur dernière condition est pire que la première (cf.Mat.12,44). 21 Car mieux valait pour eux 
n’avoir pas connu la voie de la justice, que de se détourner, après l’avoir connue, du saint 
commandement qui leur avait été donné. 22  Il leur est arrivé ce que dit un proverbe vrai : Le 
chien - bête impure, capable de se nourrir du meilleur comme du pire, d'être très aimable mais 
aussi de déchirer - est retourné à ce qu’il avait vomi, et la truie lavée - qui demeure toujours 
impure comme le chien - s’est vautrée dans le bourbier. Ces 2 cas illustrent les conversions 
de la tête et non du cœur (cf. les pourceaux et le fils prodigue en Luc 15,15). 

 
v.8 Autre conséquences des rêveries : ces hommes méprisent l'autorité et injurient les gloires. 
Aujourd'hui, que de mépris pour l'autorité, tant familiale, que sociétale, que  
gouvernementale... 
2 Pie.2,10 va dans le même sens : ceux surtout qui vont après la chair dans un désir 
d’impureté et qui méprisent l’autorité. Audacieux et arrogants, ils ne craignent pas d’injurier 
les gloires - les autorités. 
 



 
Rom.13:2 C’est pourquoi celui qui s’oppose à l’autorité résiste à l’ordre que Dieu a établi, et 
ceux qui résistent attireront une condamnation sur eux-mêmes. Pourquoi une condamnation ? 
Parce que ceux qui méprisent les autorités et injurient les gloires méprisent et injurient Celui 
qui a établi ces autorités et ces gloires, pour les attribuer à eux-mêmes. Rappelons  ce que 
l'Éternel déclare en Es.42,8 ... je ne donnerai pas ma gloire à un autre. 

 
v.9-10 Parlent d'un fait qui n'est pas mentionné explicitement dans la Bible, mais qui est 
compréhensible du fait que l'homme, né religieux, éprouve le besoin d'être en relation avec un 
dieu. Si ce n'est avec son Créateur, alors il s'en trouve un dans la création, voire lui-même ou 
son image taillée, selon son désir ; C'est ce qui s'appelle l'idolâtrie. Moïse ayant été un très 
grand conducteur du peuple d'Israël, sans cette soustraction de son corps par les anges de 
Dieu, ce corps serait devenu un objet de culte et d'abomination pour le peuple des croyants 
(cf.2 Rois 18,4 Ézéchias mit en pièces le serpent d’airain que Moïse avait fait, car les enfants 
d’Israël avaient jusqu’alors brûlé des parfums devant lui) . Que d'hommes dans ce monde, 
pagano-religieux, sont devenus des idoles, et sont aduler par les foules, ou qui se prosternent 
en adoration, ou vont en pèlerinage pour allumer des cierges et se faire encenser !  

 

Bien que cela soit une honteuse réalité, nous n'avons pourtant pas le droit de porter contre ces 
créatures des propos injurieux, mais nous avons à prier pour tous et à nous en remettre au 
juste jugement de Dieu par rapport à leurs comportements.  

 
Le v.11 nous présente le cas de 3 formes de perdition dont nous devons prendre garde :  
la voie de Caïn, un salaire dans l'égarement de Balaam, la révolte de Coré.  
Sans entrer dans le détail de ces 3 personnages, nous pouvons dire que : 

 

- La voie de Caïn, représente la suffisance de l'homme s'imaginant pouvoir se racheter en 
offrant à Dieu le produit de ses oeuvres (Gen.4,3...) contrairement à Abel, se reconnaissant 
indigne de vie par lui-même, à cause du péché, et s'en remettant à la mort substitutive de 
l'agneau immolé à sa place. Le faux salut par les oeuvres opposé au vrai salut par la foi. 

 

- Le salaire dans l'égarement de Balaam représente le fait de s'imaginer que Dieu peut 
changer sa conception de justification de ses élus en malédiction, lorsque ceux-ci ne sont pas 
parfaits dans leur comportement, et cela afin d'obtenir des autorités en place des avantages 
matériels (No.23à 25). Pensons aux dénonciations, médisances et calomnies contre les 
chrétiens en bien des points du globe, et souvent pour quelques petites pièces (Judas) 
Ne pouvant infléchir Dieu à leur avantage, les "Balaam" religieux de tout temps chercheront à 
amener les croyants à minimiser les commandements de séparation absolue d'avec le monde 
sensuel, en établissant la doctrine de Balaam  (Apoc.2,14), pour qu'ils soient maudits de Dieu!  
Bien que Dieu ait mis dans la bouche de Balaam des prophéties messianiques remarquables, il 
n'en reste pas moins vrai que c'était un faux prophète à ne pas suivre, recherchant les 
enchantements (No.24,1) et qu'il a subi le sort des païens, la mort (Jos.13,22), réservé pour le 
jugement du grand jour, enchaînés éternellement par les ténèbres (Jud.6). 

 

- La révolte de Coré (ou Koré) représente tous ceux qui, bien qu'étant comptés par les 
hommes comme membre du peuple de Dieu, et même serviteurs, et n'en sont pas moins des 
révoltés contre les conducteurs réellement choisis de Dieu. Ils veulent à tous prix renverser 
l'ordre spirituel établi par le Seigneur et exercer un ministère qui ne les concerne pas, 
méprisant les authentiques serviteurs, jusqu'à les mettre à mort (Jn.16,2). Tout le chapitre 16 
des Nombres est réservé à cette affaire de la révolte de Koré et de ses conséquences pour ceux 
qui les suivent, avec exhortation forte à sortir du milieu d'eux, comme le fait Jude dans son 
épître, de même que 1 Sam.15,6 ; Es.52,11 ; Jér.51,45 ; 2 Corinthiens 6,17 ; Apocalypse 18,4. 
Sortir de ces milieux c'est se sanctifier, se mettre à part. 

 
 



Le v.12 dépeint les dégats occasionnés pour ceux qui acceptent ces faux croyants, comme des 
écueils dans vos agapes, comme des coquilles d'œufs dans la nourriture, c'est-à-dire des 
rochers à fleur d'eau sur lesquels les embarcations viennent se briser si on ne s'en éloigne pas, 
devenant ainsi une proie facile à dépouiller.  
Ce sont des nuées sans eau, poussées par les vents. On a beau espérer d'eux la pluie qui fait 
jaillir la végétation et produire les fruits attendus, rien de cela n'arrive, c'est la sécheresse 
spirituelle qui s'installe et détruit le peu de vie qui restait. Arbres d'automne sans fruits, deux 
fois déracinés, image de la seconde mort qui attend les rebelles, les incrédules et ceux qui se 
seront laissés séduire et égarer (Apoc.20,6). 

 
v.13 Ce sont des vaguent furieuses de la mer, rejetant l'écume de leurs impuretés. Dans la 
Bible, la mer représente le monde fluctuant à tous égards, dont les impuretés sont de plus en 
plus flagrantes et grossières pour tous, tant du point de vue politique, qu'économique, que 
sociale et qu'écologique. Chacun reconnaît tous ces méfaits, mais la majorité préfère ces 
désordres moraux et planétaires à l'ordre établi par Dieu pour toute sa création. 

 

Ce sont des astres errants, se prenant pour des lumières, et oubliant qu'ils ne sont qu'un pâle 
reflet dégradé du Soleil de la justice, dont ils étaient pourtant issus, personnages auxquels 
l'obscurité des ténèbres est réservée pour l'éternité. Ils sont les dignes fils de Satan leur père, 
dira Jésus (Jn.8,44), lequel a été déchu de sa haute position Es.14:12 Te voilà tombé du ciel, 
astre brillant, fils de l’aurore ! Tu es abattu à terre, toi, le vainqueur des nations ! 

 
Le v.14 nous renvoie à Énoch, le 7ème depuis Adam. Ce fut un homme d'exception en son 
temps. Gen.5,22-24 nous rapporte qu'Hénoc, après la naissance de Metuschélah, marcha avec 
Dieu trois cents ans ; ...24  Hénoc marcha avec Dieu ; puis il ne fut plus, parce que Dieu le 
prit. Ce fut un homme qui tenait debout, et qui, par son comportement et ses avertissements, a 
annoncé le premier le retour du Seigneur, pour juger le monde. Il est cité en Héb.11,5 par ces 
mots :  C’est par la foi qu’Enoch fut enlevé pour qu’il ne vît point la mort, et qu’il ne parut 
plus parce que Dieu l’avait enlevé ; car, avant son enlèvement, il avait reçu le témoignage 
qu’il était agréable à Dieu. Il est le type de tous les vrais croyants qui ont en eux, avant leur 
mort, le témoignage qu'ils sont agréés de Dieu par leur foi en la toute suffisance du sacrifice 
de l'Agneau de Dieu, comme ce fut le cas d'Abel, et qui attendent paisiblement le retour en 
gloire de leur Sauveur et Seigneur, pour les enlever et les introduire dans la maison de son 
Dieu et notre Dieu, dans la présence bénie et éternelle de son Père et notre Père.  

 

Comme pour Hénoc, qui n'a pas connu la mort, Jésus a déclaré à Marthe en Jn.11,26 
quiconque vit et croit en moi ne mourra jamais. Crois-tu cela ?  Voilà la bonne question. 

 
Mais v.15, pour tous les incrédules, le retour de Christ et de tous ses témoins ne sera pas une 
bonne nouvelle, car Il viendra, pour exercer un jugement contre tous, et pour faire rendre 
compte à tous les impies parmi eux de tous les actes d’impiété qu’ils ont commis et de toutes 
les paroles injurieuses qu’ont proférées contre lui des pécheurs impies. 

 

Car, Act.17,30 Dieu, sans tenir compte des temps d’ignorance, annonce maintenant à tous les 
hommes, en tous lieux, qu’ils aient à se repentir,31 parce qu’il a fixé un jour où il jugera le 
monde selon la justice, par l’homme qu’il a désigné, ce dont il a donné à tous une preuve 
certaine en le ressuscitant des morts …  

 

Cela rejoint également 2 Thes.1,7-9 : lorsque le Seigneur Jésus apparaîtra du ciel avec les 
anges de sa puissance, 8 au milieu d’une flamme de feu, pour punir ceux qui ne connaissent 
pas Dieu et ceux qui n’obéissent pas à l’Evangile de notre Seigneur Jésus. 9 Ils auront pour 
châtiment une ruine éternelle, loin de la face du Seigneur et de la gloire de sa force...  

 

Et Apoc.21:8 confirme encore : ... pour les lâches, les incrédules, les abominables, les 
meurtriers, les impudiques, les enchanteurs, les idolâtres, et tous les menteurs, leur part sera 



dans l’étang ardent de feu et de soufre, ce qui est la seconde mort. Deux fois morts, 
déracinés, séparé à jamais de la vie qu'ils auront refusé de recevoir.  

 

Apoc.22,15  15  Dehors les chiens, les enchanteurs, les impudiques, les meurtriers, les 
idolâtres, et quiconque aime et pratique le mensonge ! 
 
v.16   Ce sont des gens qui murmurent, qui se plaignent de leur sort, qui marchent selon leurs 
convoitises, qui ont à la bouche des paroles hautaines, qui admirent les personnes par motif 
d’intérêt.   

Lam.3,39 répond : Pourquoi l’homme vivant se plaindrait-il ? Que chacun se plaigne de ses 
propres péchés. 

 

Es.59,1 Non, la main de l’Eternel n’est pas trop courte pour sauver, ni son oreille trop dure 
pour entendre. 2 Mais ce sont vos crimes qui mettent une séparation entre vous et votre 
Dieu ; Ce sont vos péchés qui vous cachent sa face et l’empêchent de vous écouter. 3 Car ... 
vos lèvres profèrent le mensonge, votre langue fait entendre l’iniquité. 4 Nul ne se plaint avec 
justice, nul ne plaide avec droiture ; Ils s’appuient sur des choses vaines et disent des 
faussetés, ils conçoivent le mal et enfantent le crime.  
 
Que Dieu nous préserve et préserve nos enfants de tels égarements.  (à suivre) 
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